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TARIF DES ANNONCES: 
lure insertion, par ligue 12 cts 


Chayueinsertion subséquente 8 ‘: 


N. B.—Les annonces de naissances, ma- 
riages et sépultures seront insérées au 
taux de 25 cents chacune. 

AVIS 

Ka ce qui concerne les annonces pour la France, 
on est prié de s'adresser à M. le Directeur de 
l'agence générale de publicité, N : da 
Pont Louis-Philippe (près l'Hôtel de Ville) Paris, 
qui a seule le Monopole et la responsabilité exclu- 
cive des annonces. 


+ 


LE PLUS GELEBRE TONIQUE LE 
‘“BROMA’” 


Guérit les homm-s faibles, déprimés, nerveux, dyspeptiques, sans appétit ni 
sommeil. 

Rand jes couleurs aux jeunes fittes pates et anémiques. 

Donne force et vigueur aux enfants faibles, scrofuleux et rachitiques, Ce remè.le 
se composant des principaux médicaments forufants, estagréable au goût et se digère 
pérfaitoment, ne nécessitant aucun travail de l'estomac pour être absorbé, C'est une 
préparation scientifique destinée surtout aux personnes souffrant de maladies du sang 
et des nerfs. Ces maladies sont nombreuses dans le siècle où nous vivons, étant 
toujours graves et mérilant les plus grands soins de la part des personnes qui en son, 
attriutes, 

Voici quelques-unes de ces maladies: 

Faiblesse générale, Anémie, Cuiorose, Tuberculose, Corissmption, Epuisemen t 
nerveux, Prostration des nerfs, Dyspepsie, Maux le l'E:tomac, du Foie et des Reins. 
perte de l'appétit, Palpitation du cœur, Douleurs dans le Dos, la Poitrine ét le Côté- 
Constipation, Scrofule, Rachitisme, etc. 

N'employez que le BROMA pour toutes sortes de maladies et 
aucun autre remède à sa place, . C'est le seut qui peut vous guérir. 

Monsieur Herménégilde Lirouch», de Mille Vachés, Siguenay, éprouvait de vives 
douleurs dans le dos, la poitrine et les reins. Sun appétit s'en allait petit à petit. 1, 
était deveuu pâle, faible èt sans énergie Il sonsuita le méacla, prit plusieurs remèdes 
sans se pouvoir guérir, 

M. Larouche lut un jour, dans les journaux de Québec; une- certsine guérison 
opérée par le BROMA. Cett# guérison était si extraordinaire qu'elle lui donua là plus 
grande conflance dans ce remèle.—“J'en {3 venir, dit-il,et commengai de suite à en 
vréndre. Quelque temps d'usage suffit ampiemènt à nie guérir: 

Mes douleurs-étaient disparuss, mon appetit étdit bon, -mon somimsil doux et 
réprrateur. 

Je suis donc heureux de cerutier ici que le BROMA seuba pu éliminer toutes ms 
déuleurs me rendant vigoureux et pleia de santé. Û 

Le BROMA ést très agréable à prendre, se digère parfaitement et se vend à bas 


prix 


n'acceplez jamais 


SE VENDENT PARTOUT. 


goutte LA, CONSTIPAT: 104 


EMBARRAS GASTRIQUE — MIGRAIRE 

TARN 

SET + PURGATIFS, DÉPURATIFS 
ANTISÉPTIQUES 
EXIGER ls VÉRITABLES 
# avec l'Étiquette ci-jointe en 4 couleurs + 
# otlo NOM 0 DOCTEUR FRANCK » 
à 4 180 la 4/2D50 grains; 3° he (105 gralss) 
tice d. à e 
255%" paris: Ph LEROY 0,Rue de Cldry at Tourss 


Æ 


Chacnn sa Specialite 
La Netre 
tn na Dur 


essayée. Sinon; c'est le temps. Tou- 
jours fraiche. toujours bonne. 


| BEL ASSORTIMENT DE 


EXCURSIONS 


D'HIVER Bonbons, Zhocolats, 
Sucreries de Choix: 
sus Boîtes élégantes, appétissantes, elc. 
NORTHERN PAUL, Box 
. Le Pàtissier, 
DANS 370, 379, RUE MAIN, WINNIPEG 


L'EST du CANADA 


$4 


Billets à vendre du | 
4 au 31 Décembre rs : 
Arec privilèges d'arrêter aux | Bois de Construction 


Points intermédiaires. ES1 COMPLET. 


Les cu'tivateurs qui ont décidé de se bâ- 
sir cet automne ov de faire des réparations 
feraient bien de visiter ma -cour à bois 
avant d'allerailisurs, 


et Charbon 


#19 — 


Bois 
0.00. 


Pourquoi alter aétieter votre combustible 
à Winn/peg, quand vous pouvez avoir tout 
ausai bien ic1? 

Mon assortiment de 


Excursions à bon 
Marché pour les 
Vieux Pays. 


Pour détails, adressez-vous où écrivez à 
n'importe quel agent din N. P. ou à 


H. SWINFORD. 
Agant Général, à la gare de la rus Water, 
O4 AS. S. FEE, Wianipeg 
@. P. & T. A. St. Paul. 


PACIQUE. CAAADEN 


Taux d’Excursion 


POUR TOUS LES 


Je rembourserai le prix du péage de pont 
ss pe rsonnes qui sont obligées de: ;} 


A. LEMAY, 
BUREAU CON. DES QUES PAONENCHER ET TACHE 


WING MACHINE WORKS 


Nos. 213 s7 215, RUE MAIN, 
WINNIPEG. : 
msn: 

Toutes sortes de réparations‘ de Machines, 


Jobs de tous genres exécutés, grande 
attrtaion donnés aux machines des cuiti- 


RENDEZ-VOUS D'HIVER _vateurs et ouvrage fait LA + AP 
Côte du Pacifique, Californie, Aus Plus Bas Prix 


Îles Hawaii, Japon, Bermudes Fabricants . 
Et les Indes Occidentales B arri eres et 
Clotures de Fer 


. Bouilloires réparées et nettoyées. Ma- 
chineries pour la fabrication du beurre et 


du fromags, une spécialité. Aussi Moulins 


à vent et‘pompes, 
Satisfaction garanue ot Bas Prix 
est notre Motto. 


DENTISTERIE : : : 
DR STARK 


Extraction sans douleur. 
683. Rue MaARTHA, :-: WINNIPBG, 


OFFICIAL RS WAGHORN'S GUIDE, 5e 


ee ne 


Traias las plus rapiles et les meilleu:s 
vers l'est et l'ouest. 


LE SRUL SERVICE DIRECT 


POUR LE 


KOOTENAY 


ss. 


Qhars touristes pour Montréal, Torunto, 
Vancouver, Seattle et San Francisco. 


Pour plus d'informations, adressez-vous 
au plus proche agent du C, P. K ou à 
C. E. McPHERSON, 
£ Agl Gen. dos Pass., Winnipeg. 


Saint-Boniface, Manitobe, 14 Mars 1900. 


JOURNAL HEBDOMADAIRE. 


JOSEPH BERNIER, Avocat, Directeur. 


[4 
Migraine,[nsomnie,Spermatorrhée 
fréquente, Soulagement 


nee toujours cartain 
à SIROP « HENRY MURE 


sacré 4 26 années 
‘expérimentation dans les Hôpitaux de Paris. 


FRANCE. 


pires == À fr. Notice gratis. 
AZA Pres jre Çiee Genére &S" del. 
Pont St-Bsp-it(Gard). — Dans toutes ne 


A. J. H. DUBUC. 


AVOGAT, S'ILLICITEUR, NOTAIRE, 
ETCG.. ETC, 


BLOC McINTYRE, 


Chambre 313. 
Winnipeg: 


Teléphone, 334. 
Theo. Bertrand, 


AVOCAT ET NOTAIRE, 
HOTEL + DE + VILLE, 
SAINT-BONIFACE, MAN. 


Ar. J. Axparws. Fierour Asvaews 
Joserx BERNIER. 


Andrews, Andrews & Bernier 


AVOCATS. 


Bloc de la Banque d'Ottawa, 
No. 263, rue Principale, Winnipeg. 
Tel. No. 427. B. de P. No. 1289. 


Dr 3. H. 0. LAMBERT, 


Gradué du Collège Victoria, de Mn de. 
fYréal, et de l'Université de Manitoba ; 


Médeoin de la Maternité tenue par les Sœurs 
de la Miséricorde, 8614, Broadway, Winhipeg. 
Suit l'Hôpital de saint- i 


Heures de bureau: 8à9h. a. m., 128 2h. p. m., 
et6à 8h, p. m. pl 
Dumoulin, Saint-Bouiface 


Edmond. J. P. Buron, 


AVOCAT, PROCUREUR, ETC., 


Prêts, Assurancss, St-Jean-Baptiste 
Brevets d'invention. | Man. 


ARGENT A PRETER 


—SUR— 
PROPRIÉTÉS FONCIÈRES, 
BIELETS PROMISSOIRES, 
CHATTELS MORTGAGES. 
S'adresser à 
THEO. BERTRAND, 
Hôtel de Ville, St-Bonifac 


L'ALCOOLISME GUERI 


INSTITUT 
“EVANS GOLD CURE” 
58, Rue Adelaide, W: 


Cure garantie et anente ; plus de be- 
soins ni de désirs d'aucun stimulant, ou mor- 
phine. On parle français, 


} n 
J. A. SENECAL. 
Entrepreneur-Architecte. 

Construit actuellement la buanderie de 
l'Hôpital d: St-Boniface, le presbytère Ste. 
Marie, à Winnipeg; la Maternité des SS. 
ds la Miséricor.le et autres bâtisses impor- 
tantes dans d'autres narties ‘de la province 
et lea Territoires du N r1-Ouest. 


J. A; Senecal, 
St-Boniface, Manitoba 


++ C'est vers l'an 1730,” dit le Dr Ashe, 
“ que fut fabriquée pour la première fois la 
bière Porter, à Londres,” nom fut 
donné au nouveau breuvage du nom des 
Stalwart Porter, les principaux consbm- 
mateurs d'alors qui se ressentirent beau- 
20e des propriétés fortitiantes de cette 
ière., 


-Les noms de Porter ou Biere orte 
sont synonymes. Nous désirons atti- 
rer votre attention sur cette bière faite 
de drèche pure (résidu de l'orge) et 
de houblon et très réconfortante pour 
les malade, à cause de sa saveur parti. 
culière. 

Far ses qualités toniques, elle est 
agréable au pa ais blasé. | 
Cette bière donne l'appétit et régu 
larise le système. 
Bouteilles de lout:s dimensions à 
. partir d’ane demi-pinte. 


EDWARD L. DREWRY 


Manufactarier-et Importateur.: 
22-6.98 WINNIPEG. 


AVIS... 


Donnezivotre 
Command 
Pour 


.… 


Vins, 
Liqueurs 
= Cigares 


RICHARD & CIE, %°2. 


En face du Bloc Mclntyre. 


NOUS DONNONS DEs TIMBRES DK COMMERCE 
LOULNAROO AA SEULR A SH SNONNOG SAON 


Nous donnons des mbres de eommerse 


! 


MOULANGE A CASSER tous 
les grains sans 
exception—10 cents 100 livres, ou le 
sixième minot sera pri: en paiement. S'a- 
dresser à l’ancienne forge de M: Buron, 
avenue Taché, St-Boniface. 


A Ottawa 


neuse et ses larges sombreros. 
Succédant à la très orageuse 


I va sans dire que l'enthou- 


mantean de couleur ferrugi-jam "…ndement dont la teneure est 
de remettre à une commission 
composés des juges-en-chef des| Quarante-huit ans de vie, le 


LE MANITOBA 


TOUS LES MERCREUIS 
A SAINT-BONIFACE, MAN. 


séance du 2 courant, celle de lun- | siasme n’a pas fait defaut; eu-|differentes cours supérieures du | “Courrier de Saint-Hyacinthe”! 


di, le 5,a montré comhien l'at-| thonsiasme sincère, surexéité par pays, le soin de procéder à cette 
mosphère politique roule de nua-|ces démonstrations militaires, | rédistribution après chaque re- 
ges noirs au-dessus de nos têtes par la bonne tournure que Ja | censement décennal, en ayant 
et combien ces nuages récèlent | campagne sud-africaine a prise | égard au chiffre de la population 
d'électricité. depuis quelques semaines, par la | et aux limites des districts mu- 
Ce sout les incidents—ou les | gloire dont se sont couvertes les | nicipaux. 
accidents—de Montréal qui ont |troupes canadiennes et par les! Par cet amendement, cette 
souleré la tempête. éloges que leur conduite a méri- | commission ne devait agir qu'a- 
Ces manifestations sont fort | tés de la part de leur chef et de | près le recensement de 1901. 
déplorables. Le responsabilité | Sa Majesté elle-même. Tout en affirmant un principe 
complète en retombe sur les éta- PC pour l'avenir. l'amendement avait 
diants de l'Université McGill.| Avec tont cela, la session en |également pour effet de faire 
Les McGill pouvaient, chez eux, est rendue à sa sixième semaîne | tomber le “bill”. 
se livrer à tontes les exubérances | Sans qu'aucun travail sérienx| Il a été rejeté, le gouvernement 
de joie que la levée du siège | n'ait été entamé, si l'o1}|n'ayant pas voulu l'accepter. 
de Ladysmith leur suggérait, | en excepte le “bill” concernant la! Le “bill” a subi sa troisième 
mais il leur était absolument dé- | rédistribation des sièges électo- | lecture jeudi dernier. 
fendu d'aller faire le charivari | raux, en d’autres termes, le “ger-| Le sénat en sera saisi cette se- 
ailleurs. Laval n'avait pas be- | rymander”, lequel n'a lui-même | maine. Il séra intéressant de le 
soin que les étudiants du McGill | été pris en considération que la | suivre jusque-là, surtout après 
lui donnassent des leçons de | semaine dernière. les menaces adressées au sénat 
loyauté ; pas plus que Saïint-Bo-| Le gouvernement s'est trouvé| par la plupart de ceux qui, aux 
niface n’avait besoin, pour faire | assez bien, dit-on, de ces discus- | Communes, du côté ministériel, 
son devoir, de quelques jingoistes | sions, Ses mesures n'étaient pas | ont défendu le projet du gouver- 
qui, lors de l'incident Gabriel, | prêtes et il avait tout intérêt à | sement. 
sont traversés de notre côté sur la | temporiser. Le “bill” de rédis- 
foi d'une simple rumeur. tribution est le même que l'an 
Toutes ces démonstrations— | dernier. Le gouvernement n'a 
qui sont,au fond,des mises en de-|°u qu'à le tirer de ses casiers 
meure sinon des accusations dé- | POur le remettre devant la cham- 
guisées de déloyanté—vont à!bre. L'eflort n'a pas été grand 
l'encontre du but que l'on pour- Le “bill” à passé aux Communes 
suit. Ce n'est pas par des pro- | °Mme un convoi qui traverse 
vocations injastifiables qu'on raf- | Un Camp. ï ‘ 
fermit la loyauté de ceux qu'on Car, on en revient toujours aux 
redoute, à tort, du reste. La con- choses militaires Ainsi, il est 
fiance, le respect et la justice sont | décidé que la garnison régulière 
sutrement efficaces. Ds même | de Halifax s'en va et sers rempla- 
que les provocations amènent des cée par des régiments canadiens. 
réprésailles, quelquefois repré-| Le recrutement commencera 
hensibles, comme l'était assuré- | bientôt. à 
ment l'insulte faite su drapeau | Après l'infanterie, la cavalerie 
anglais dans les échauffourées de et l'artillerie; sprès la vie de 
Montréal, de même ausci les |S2"nison, om voit poindre ls ma- 
bons procédés font naître les |#ine. Ce projet est encore à 
égards, rapprochent les esprits et | Auelque distance ; ce n’est pour 
les cœurs, font disparaître les|le moment qu'un bâton, mais 
frictions et conduisent à l'unité | bientôt ce sera un vrai navire, 
de sentiments. et même plusieurs navires avec 


La paix est rétablie, heureuse- de vrais mr ba be Lors 
ment;mais ces événements ont en- armes. Quel peuple formidable 


à ‘ à ,. |nous allons devenir! Quelle 
gendré des aigreurs qui ne s'a- | * 
douciront pas du jour au lende- gloire nos fils et nos petits-fils 
main. Les scènes dont la cham- recueilleront plus tard, grâce L 
bre des Communes a été le théâtre nous ! Pourvu, hélss! qu'il n'y 
en sont la preuve. Il y a eu des cs per hr ne sur ces cou- 
violences de langage, des asser- gr pr | 
tions abracadabrantes, un tohu- D'actord aves ls politique rerÉ 
boha au milieu duquel, par mo- gurée en cette année 1960, le 


ment, le président est demeuré gouvernement a ouvert un bu- 
impuissant. La soirée s'est ter- réau de recrutement pour rem- 


é : lacer, dans les contingents déjà 
minée plus paisiblement. C'est | P'** | 
M. Monk, le député de Jacques- 4 Fe _ ns ct NO ue 
Cartier qui, dans cette discussion | °°° °% TT e 


si vive, a le mieux trouvé ce Les anis **# t : 
qu'il fallait dire. Il a raconté RS ne. ve 


cupeés d’un autre genre de com- 


“ot 

Les journaux aunoncent le pas- 

sage, à la capitale, du R. P. La- 

combe, en route pour l'Enrope 

dans l'intérêt de sa colonie mé- 
tisse de l'Ouest. 


LA GUERRE 


La guerre sud-africaine se 
poursuit avec plus d'acharne- 
ment que jamais. Depuis larri- 
vée de Roberts et de Kitchener 
sur le théâtre des hostilités. les 
choses ont pris une autre tour- 
nure. Le général Roberts sem- 
ble posséder une science mili- 
taire approfondie; sa tactique 
paraît être d'envelopper et de 
cerner l'ennemi par ruse plutôt 
que de le rencontrer en’ bataille 
rangée; cette méthode épargne 
certainemeut le sang. Les Boërs 
ne se sont pas découragés mal- 
gré leurs récents revers. Le gé- 
néral Joubert organise la résis- 
tance à Prétoria, la capitale du 
Transvaal. La guerre prend un 
caractère de plus en plus sanva- 
ge à mesure qu'elle avance; il est 
certain que les Anglais sont en- 
core loin de leur but, et que les 
compatriotes de Paul Kruger fe- 
ront uue résistance effrayante 
avant que l'Angleterre puisse ar- 
borer son drapeau sur les édifices 
publics du Transvaal. Les thé- 
âtres de la campagne sont les 
alentours de Ladysmith, Bloem- 
fontein et Mafeking. 

Les dépêches de ce matin sn- 
_noncent la prise de Bloemfontein 


les faits et n'a pas hésité à blà- : ; $ par les Angiais. 
mer ceux qui devaient l'être, à ru es F4 de ep pen ù . 
exonérer ceux qui devaient être RL ANIVICRS ALES 


avec le concours du lieutenant- 
gouverneur Mclnnes. 

M. Mclnnes a faïitun acte, di- 
sons audacieux seulement, en 
‘renvoyant son gouvernement eten 
appelant Joe Martin au poste de 
premier ministre; Joe Martin 
qui n’a pas un seul partisan dans 
législature provinciale! 

M. Mcinnes en est à son deux- 
ième coup d'état. Il renvoyait 
de la mme façon, il y a deux 
ans envirou, M. Turner, alors 
chef du gouvernement. 

Interpellé à ce sujet, le gou- 
vernement fédéral a répondu 
aux communes la bouche 
de sir Wilfrid Laurier, au Sé- 
nat, par la voix de M. Mills, par 


cxonérés, mais dans un langage 
clair et modéré, où l’on distin- 
guuit l'intrépidité de l’homme 
droit, et l'émotion du citoyen fai- 
sant appel aux meilleurs senti- 
ments de tous dans l'intérêt de la 
paix et de l’harmonie qui de- 
vraient exister entre toutes les 
races habitant le pays. 

On n'a jamais été aussi belli- 
queux à Ottawa. On dirait que 
c'est au Canada que se décide le 
sort de l'empire. On converse 
de la guerre comme on parle de 
la pluie ou du beau temps,quaud 
on n’a pas d'autre chose à cro- 
quer. Le matin, ce sont les nou- 
velles données par les journaux 
qui accaparent l'attention; l'après- 


‘De La Consécration De Sa Gran- 
deur Mgr L’archevêôque 


Dimanche : Réception à }'Hos- 
pice Taché; 

Lundi soir: Séance an collège; 

Mardi matin : Messe Pontificale 
à la Cathédrale; 

Mardi soir: Séance à L'e- 
cadémie Ste Marie de Winnipeg; 

Mercredi soir: Séance au cou- 
vent des Revdes Soeurs des 8. 8 
N. N. de Jésus et de Marie, de St- 
Bonitace; 

Vendredi après midi: Récep- 
tion à L'érole de l'Immaculée 
Conception, de Winnipeg. 


GRANDES SÉANCES AU COL- 


na : : ministre de la justice, que l'acte LÈGE 
a ce ne Rue gage du lieutenant-gouverneur de la —— 
es par es CépUrer, ‘68 COS | D jombie-Britannique était gra- “Philoctète” pièce grecque 


dont ces questions deviennent 
l’occasion, qui absorbent la nen- 
sée des législateurs et attirent le 
public dans les galeries, généra- 


jouée au collège, landi le 19 mars 
à Shrs,p. m.; explications don- 
nées en français par un hérant 
avant chaque acte. Cesexplica- 
tions et des notes écrites sur le 
programme, rendront l'intelli- 

nce du drame tacile à tous. 

ême sénnce répétée an collè- 
ge, jeudi le 22, avec explications 
en anglais. 

Billets en vente chez M. J. B. 


ve, mais qu'il n'interviendrait 

pas, maintenant, du moins. Leur 

théorie, c'est que M. Mclnnes 
joue sa tête. Si, sur appel an 
lement bondées de spectateurs. peuple, cv cititids est ineiute. 
**+ nue, fort bien pour lui, mais si 

Jeudi dernier, a eu lieu, par | le contraire arrive, il devra s'en 

Son Excellence le Gouverneur- | aller avec son gouvernement dé- 

Général, la revue de la troupe | fait. 

Strathcous, partant pour le thé-|, ndthei Leclerc. Entrée, 50 cents. Ilà- 
tre de la guerre. À la troisième lecture concer- | t:.vous d'acheter vos billets car 
D'un bel effet est cetie troupe | nant la rédistribution des sièges. | le nombre des sièges est limité à 

avec son uniforme grisâtre, son | sir Charles Tupper a proposé un | 234 


nd ete + eee 


C'est un bel âge, surtout quand 
on « bien employé son temps et 
, Qu'on a, comme le confrère, guer- 
leg dur et ferme contre l'enne- 
| mi. 


Nos félicitations sincères et nos 
meilleurs souhaits au “Courrier 
de Saint-Hyacinthe”. 

Te <— — " 

ST LOUIS DE LANGEVIN 

SASKATOHEWAN 


Le 26 février sera à j 


| jamais un 

ur mémorable pour St Louis de 
Langevin car nous fûmes en ce 
| sd orés par la visite de l'il- 
astre Archevêque de S: Boniface, 


Sa Grandeur arriva deux 
heures et demie 2 ge 


par un vivat chanté 
les enfants de notre éco a 
M. Schmidt, un de nos 
es lat LT adres- 
se que le manque d'espace ne 
"—. pas de publier. 


com 
notre bon curé fut Ps 


DEPOSITUM CUSTODI 
À Sa Grandeur Mgr Langevin, 
Archevèque de St-Boniface. 
Depuis qu'un grand apôtre, au nom «i 
glorieux 


En vos mains confia le dépôt précieux, 
Per quels faits éclatants sur un illustre 


siège, 

Oa vous vit iriompher évitant plus d'un 
piège. 

Sans doute en voire champ de saint apos- 
tolat, À 

E1 vous reste à livrer plus d'un vaillant 
combat, 

Toutefois l»+ passé do l'avenir prèsage, 

Ua doux espoir d'ailleurs nous en donne 


Chrétientés s urgissant en maintes régions, 
Un choix de bon ouvri-rs, par nombreuses 


phalanges, 

Secondant vos efforts, rejouissant les an- 
ces, 

Tout en groupant partout d'indistrisux 
colons. 

Oulisciple de Paul, noble et cher Thimo- 
thée, 

Maignes, grâce au mantrau d'Elie, auto 
Elisée, 

Emplorer pour nous tous da Ciel ls rioh ve 
dons. 


Enfin suivirent chants, dialo- 
gues, compliments etc. par les 
enfants. 

Sa Grandeur avec son éloquen- 
ce ordinaire adressa la parole aux 
citoyens qui étaient venus la ren- 
contrer; notre Archevêque remer- 
cia d'abord M. Schmidt de son 
adresse si bien pensée et si élé- 
gsmment exprimée puis il dit 
que notra village l'intéressait 

rticulièrement: n'en a-tl pas 

it preuve en nous envoyant une 
de ses enfants de Saint iface 
pour aider les Révérendes Mères 
qui sont venues du beau pays de 
la Bretagne se dévoder à la gran- 
de caase de l'Edacation chrétien- 
ne. Il encouragena les gens à se 
rallier autour d'elles comme au- 
tour de leur drapeau afin qu'elles 
leur soient conservées. 

Il dit aussi quelques mots en 
anglais invitant M. McKay à 
prendre la parole. Celui-ci s'en 
acquitta avec la bonne grâce qui 

lai est reconnue en. disant qu'il 
s'interesserait encore plus à notre 
école car il avait pu constater l'a- 
vancement des enfants et que 
tonjours on le verrait faisant son 
possible pour nous aider. 11 fat 
iuterrompu plusieurs fois par les 
applaudissements. 

"Mur Langevin était aoccompa- 

que par M. l'abbé Grevel de St- 

niface et du Père Maisonneu- 
ve de Prince Albert. Le lende- 
demain vers 10 heures Sa Gran- 
deur nous quitta suivis de plu- 
sieurs voitures, pour se rendre à 
Duck Lake. 


Nuits sans sommeil causées pà- 
une toux opiniâtre. Pyny Pector 
ral guérit promptement les plas 
mauvais rhumes et fait cesser la 
toux. [Il adoucit, il gaérit, il ne 
inanque jamais son bat. Fabri- 
ET par les propriétaires du Pain- 
iller de Perry Davis. 
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Le ‘‘Soleil”, baragouinant, écrit 
ce qui suit : — 


“Il y a là tont un enseigne-|néral Buller dans Ladysmith a l'eujea sa disparition de i'arèue par 


ment pour nous de la province 
de Québec. 

“C'est la preuve que nous 
avions raison de conseiller à nos 
cor.ligionnaires de là bas de se 
contenter de M. Greenway, avec 
tous ses torts, parce qu'en l'écar- 
tant, ils tomberaient entre ies 
mains d'hommes qui leur seront 
beaucoup plus hostiles. 

“C’est la preuve que nos core- 
ligionnaires de là-bas ont bien 
fait de suivre notre avis et de se 
rallier presqu'à l'unanimité au 
gouvernement libéral lors du 
dernier scrutin 

“C'est la preuve que le règle- 
meut Laurier - Greenway était 
bien favorable à la minorité ca- 
tholique, puisque les orangistes 
—qui sont nos ennemis ligués par 
serment pour nous détruire— 
s’en sont autorisés pour se rallier, 
pour livrer bataille à M. Green- 
way, le précipiter du pouvoir et 
hisser enfin le drapeau orange 
sur la place.” 

Pour nous servir du langage 
de la feuille québecquoise, il y a 
dans ces lignes, tout un ensei- 
gnement : c'est que le tronpeau 
libéral a toujours trouvé bon le 
règlement Laurier-Greenway, et 
qu'il s'entendait fort bien avec 
le même M. Greenway pour nous 
astreindre au régime de ce règle- 
ment comme nous l'avait promis 
daus son manifeste électoral, le 
chef déconfit auquel a succédé 
M. Macdonald. 

“Un règlement bien favorable 
à la minorité, dit le “Soleil”. 

Ce n'est pourtant pas ce qu'a 
dit Rome : “Règlement défec- 
tueux, imparfait, insuffisant” 
trouvons - nous dans l'Encycli- 
que. 

L'élection de M. McFadden, 
comme grand'maître des oran- 
gistes de la province, ne prouve 
rien contre ce jugement de Rome 
Ni cette élection, ni d’autres élec- 
tions ne peuvent altérer la na- 
ture de ce règlement qui a le tort 
de consacrer un accroc à la cons- 
titution, un empiètement sur les 
droits du père de famille et une 
méconnaissance de la doctrine 
catholique. 

Il n'y a entre cette élection de 
M. McFadden et le règlement 
Laurier - Greenway aucun rap- 
port, et il faut toute l’ineptie du 
“Soleil” ou toute son inconscien- 
ce des choses droites et logiques, 
pour trouver entre ces deux faits 
une corrélation quelconque. 

Mais laissons cela de côté. 

M. McFadden est-il vraiment 
un ennemi ? 

Non ! 

M. McFadden nous est sympa- 
thique. C’est uu disciple de sir 
McKenzie Bowell. Aux derniè- 
res élections fédérales, il a fait la 
lutte en faveur de l’hon. M. La- 
Rivière contre son adversaire, M. 
Walton, un Anglais protestant, 
antipathique à nos idées et à nos 
intérêts. 

Si son é'ection veut dire quel- 
que chose au point de vue poli- 
tique, elle marque non l'hostilité 
de M. McFadden à notre égard, 
mais plutôt un retour aux idées 
de justice prônées par Sir McKen- 
zie Bowell, de la part des loges 
manitobaines. 

Donc, en prenaut à rebours le 
langage du “Soleil”, on aura 
la vérité. 

ee 
Réaction 
Aux dernières élections géné- 
rales du Manitoba, le comté de 
Beautiful Plains élisait un libé- 
ral par une majorité de 90 voix 
M Euuis, le candidat victorieux, 
ayant remis son mandat pour rai- 
sons d'affaires, M. Davideon, mi- 
nistre dans Je gouvernement 
Macdonald, vient prendre le mé- 
me comté par une majorité de 330 
VOIX 
Et cela à trois mois de dis- 
tance! 

Est-ce assez complet comme 
rebuffade aux chefs libéraux? 

Est-ce assez joli comme revi- 
rement de la faveur populaire? 

La mise au clair, devant le pu- 
blic,des gâchis si audacieusement 
tripotés du gouvernement Green- 
way a jeté l'électorat dans l'in- 


pe Ge ee 


dignation eta sen-é le désarroi | 


LE MANITOBA. 


me courageux qui, en 1896, a 


Ces paroles, nous les faisons| Il esi premier ministre. Il sait 


ih - i iti ôtres, et nous voudrions vous 
dans les rangs du parti libéral; | donné sa vie politique pour la}n: i 
cette défaite oi pour lui l’avant- | défense d'an “ bill” réparateur | voir les mettre en pratiqu> lors- 


coureur de défaites 


plus écra-|en faveur de la minorité 'catholi- | qu'il s'agit des grands et immua- 


sante encore, non seulement ici, | que et française de Mañitoba — | bles principes de notre éducation 


mais dans toute le Dominion. 
#0 D + ——— 
Protestation 


La nouvelle de l'entrée du gé- 


été reçue par tout l'empire bri- 
tannique avec joie et allégresse. 

Un soupir de soulagement s'est 
échappé de toutes les poitrines 
des sujets loyaux de Sa Majesté 
la reine Victoria, à l'annonce de 
la délivrance de ja valeureuse 
garnison commandée par le gé- 
néral White. 

Au milieu de démonstrations 
sans nombre organisées dans le 
but de saluer cet heureux événe- 
ment, il s’en est trouvé une qui 
a attristé souverainement le cœur 
de tous les vrais patriotes. 

Dans leur enthousiasme, les 
élèves de l'Université McGill de 
Montréal ont oublié les règles de 
la justice et de la modération, jus- 
qu'au point d'envahir le domai- 
ne d’une Université sœur, loyale 
entre toutes, et d’insulter l'insti- 
tution nationale des Canadiens- 
français, l'Université Laval de 
Montréal. 

Il faut dire, cependant, à l’hon- 
neur du corps enseignant de l'U- 
niversité anglaise, 
la faute des élèves en faisant pré- 
senter à l'Université Laval les 
excuses de leur institution par la 
voix de leur président, le Princi- 
pal Peterson. | 

Les principaux journaux an- 
glais, comme la presse française, 
ont été unanimes à jeter le blà- 
me de cette échauffourée sur les 
étudiants de l’Université Mc- 
Gill. 

Certes, des démonstrations 
comme celle-là sont absolument 


“bill” déchiré par un Canadien- 
français, M. Laurier—chef qui il 
y a à peine quelques jours, juste. 
ment indigné des attaques insidi- 
euses de ses adversaires, a mis à 


lementaire,si on lui prouvait qu'il 
avait jamais été traître vis-à-vis 
les Canadiens-français. 

Défi que l'on a pas encore rele- 
vé ! 

Vous dites, messieurs de “l’E- 
cho” qu’“un siècle de loyauté 
le sang versé jadis pour obéir à 
ce devoir, le sang que versent 
encore nos compatriotes daus les 
plaines d'Orange, sont impuis- 
sants à nous faire rendre justice 
à nous faire respecter.” 

Qu'elle a tardé à venir cette 
exclamation! Que vons avez été 
patients pendant dix ans! Com- 
ment, traître à ses promesses et à 
celles de ses lieutenant, déchi- 
rant la constitution dans les plis 
de laquelle était écrite la clanse 
de nos libertés scolaires, foulant 
aux pieds la justice ef le droit, 
l’infâme Greenway, votre chef et 
votre idole, vous a enlevés votre 
langue, vos écoles cathoiiques ,la 


liberté d'instruire vos enfants |. 


suivant les préceptes et les doc- 


ment, aucune fibre de votre âme 
n'a résonné, vous avez courbé 
la tête gaiement, vous avez com- 
battu aux cotés de l'oppresseur, 
vous avez sollicité vos compa- 
triotes de le garder au pouvoir, 
et aujourd’hui... 

Mais, serait-ce possible ? vous 
n'êtes donc plus ava::his ? 

Combien plus vite nos droits 
nous auraient été rendus si au 
lieu de prôner la soumission hon- 
teuse, l’aplatissement, vous aviez 


religieuse, plutôt que de les dé- 
penser seulement sur les émeutes 
de la rue. 

Vous dites encore : “Un peu- 
ple qui s'abreuve d'humiliations 
est un peuple mûr pour la déché- 
ance et l'esclavage”. 

De grâce, retenez ces paroles, 
encadrez-les en face de vous, et, 
faisant un retour sur vous-mé- 
mes, confessez humblement que 
vous n'avez encore jamais eu 
cette fierté; travaillez ferme à 
l'obtenir. Songez bien que le de- 
voir du journaliste est de relever 
le niveau moral de son peuple et 
non de le rabaissser; n'oubliez 
jamais que le journaliste chré- 
tien a une grande mission : celle 
de défendre son temple, son cler- 
gé, l'éducation sainte des enfants 
de sa patrie. 

Nourrissez-vous dans ces nou- 
veaux sentiments, cessez d’invi- 
ter notre peuple à s’abreurer 
d'humiliations, car nous pouvons 
le dire avec orgueil, il n’est pes 
encore mûr pour la déchéance et 
l'esclavage. 


. RER + <> + De 
A Fropos de Sir Wilfrid Laurier 


Le “Soleil” publiait, le 8 du 


qu'il a réparé |trines de votre foi, et, à ce mo- | Courant, un long article sur M. 


Laurier. Il y avait là de la poé- 
sie lyrique pour chan ter le héros, 
de la philosophie pour expliquer 
ses longues anuées de palincdies 
désarçonnantes de la thélogie libé- 
rale pour en faire une pâte à reli- 
ques, de l'encens et des fleurs en 
abondance; le tout enjolivé 
d’un Jarge portrait déjà montré 
cent fois au lecteur. 

Nous n'aurions certainement 
rien dit au “Soleil” de ses gran- 
des envolées de littérature, si 


malheuréuses et de nature à bles- | relevé la tête fièrement en face | nous n'avions lu le passage sui- 


ser profondément une partie im- 
portante de la nation canadienne. 

Quand on ouvre l'histoire de 
son pays; quand y lit ces pages 
glorieuses, où est racontée la vie 
d’un peuple dont la loyauté de- 
vrait être au-dessus du moindre 
doute; quand on se rappelle ces 
dates mémorables de 1775 et 


1812, où les Canadiens-français, 


bénis par leurs évêques et leurs 
prêtres, s'énrôlaient avec 
dans la milice anglaise, pour dé- 
fendre au prix de leur sang et de 
leur vie les possessions britanni- 
ques de l’A mérique du Nord cou- 
tre l’'envahissement de l'étran- 
ger; tantôt faisant taire la voix 


du sang et fermant l'oreille aux 


sollicitations de généraux fran- 


çais arborant devant leurs yeux 


le drapeau blanc qu'ils avaient 
vu planer sur la citadelle de 
Québec et qu'ils avaient défen- 
da vaillamment à peine quel- 
ques aunées auparavant ; tantôt 
résislant aux appels enflammés 
de chefs criant : Liberté! Liber- 
té; 

Quand on songe à la foi cons- 
taute et inébranlable des Cana- 
diens-français dans la défense du 
nouveau drapeau qui leur a été 
donné par Dieu dans ses grands 
et insondables desseins ; 

Quand on a devant les yeux le 
spectacle de compatriotes disant 
adieu volontairement à leur foyer 
et à leur patrie pour aller sous le 
soleil brûlant de l'Afrique, verser 
leur sang pour la défense de la 
métropole, et quand, d’un autre 
côté, l'on voit sa loyauté mise en 
doute et presque déniée, un dou- 
loureux sentiment envahit le cœur 
eu 1e fière proiestation s'élève jus- 
qu'aux lèvres contre cette injure. 

Une injustice, cependant, ne 
saurait en permettre une autre, 
et nous élèverons en même temps 

la voix pour stigmatiser comme 
ils le méritent, ces écrivailleurs 
malpropres dont le seu] souci est 
de politiquer sur tout, sans s’0e- 
cuper ni de la vérité ni de l’hon- 
nêteté la plus élémentaire, et qui, 
après avoir léché la botte d’un 
persécuteur odieux pendant dix 
longuos années, sans même avoir 
eu un haut-le-cœur, osent sans 
raison, calomnier un chef politi- 
que dont la vie tout entière a 
été dévouée à la sauvegarde de 
la constitution et des droits des 
minorités. 

Nous ne laisserops pas passer 
sans la relever, l'accusation de 
lanatisme que “l’Echo de Mani- 
toba” lance à la figure de l’hom- } 


du tyran, combien plas forts 
nous serions au Manitoba, si au 
lieu de travailler à la démoralisa- 
tion du peuple en lui distribuant 
une littérature servile, 
libérale avait donné son concours 
dans le travail de l'union de tous 
contre la persécution religieuse! 

‘ Il a suffi ”’ dites-vous “ d'un 
souffle empesté et malsain.  ex- 
halé par un groupe de politiciens 


ardeur | assoiffés de pouvoir, pour faire 


oublier l'évidence des faits gra- 
vés par notre sang sur les tablet- 
tes de l’histoire, et faire naître la 
suspicion, la défiance, premières 
et trop 
haine.” 
Qu,viles sont vraies et comme 
elles auraient dû être prononcées 
il y a longtemps ces paroles ! 
C’est au lendemain de l’incen- 
die allumé par Greenway et Mar- 
tin que vous auriez dû tenir 
ce discours; c'est en 1890, à 
toutes les. semaines, à tous les 
jours depuis cette date que 
auriez du faire entendre ces mots. 


souffle empssié et malsain, ex- 
halé par un groupe de politiciens 
assoiffés de pourvoir, Greenway, 
Martin et comparses, pour faire 
oublier l'évidence des faits gra- 
vés par notre sang sur les tablet- 
tes de l'histoire: il a suffi d'un 
gouvernement libéral an Manito- 


ba pour soulever le fanatisme 
contre nous, démolir nos institu- 


tions, diviser les populations, les 
susciter les unes contre les au. 
tres, créer le malaise partout, bri- 
ser la concorde jusque-là existan- 
te. 

Il a suffi dan gouvernement 
libéral à Ottawa pour attiser le 
teu et consommer l'iniquité. 

Hélas! il a suffi d'un L'aurier 
et d’un Tarte, pour refuser de se 
soumettre à l’ordre de notre gra- 
cieuse souveraine, tuer un Bill 
réparateur rendant justice à un 
peuple opprimé, et pour empé- 
cher un protestant anglais, sir 
Chs Tupper de nous remettre 
nos droits. 

Enfin, il a suffi de vos chefs 
Laurier, Tarte, Greenway,Sifton, 
et de la phalange méprisable qui 
vous compte parmi ses soldats les 
plus plats, pour imposer à nos 
compatriotes un règlement sco- 
laire hypocrite et bâtard. 

Vous dites: “Les Canadiens- 
français, fiers de leur bon droit 

et jaloux de leur réputation, con- 
quise au prix de leur sang, ne 
sont nullement disposés à se lais- 
ser mo'ester ni vilipender.” 


| taient d'aller plus loin, en notre 


vant et qui est de trop: 


Par roalheur pour lui et pour 
nous, sir Wilfrid a fait juste l’op- 
posé de ce que préchaient ses 
fières paroles. Et la presse libé. 
rale, avec tous ses effortset toutes 
ses hardiesses d’interprétation,ne 
changera pas les faits. 

Nien 1896, ni depuis, sir Wil- 
frid ne s’est occupé de la ques- 
tion scolaire du Manitoba de ima- 
nière à satisfaire “‘l-s hommes qui 
aiment la justice, la liberté et la 
modération.” 

Pendant la campagus électo- 
rale, il a atermoyé lamentable- 
ment. Dans la province de Qué- 
bec, lui et ses candidats promet- 


faveur, que le bill réparateur 
cette ‘loi de vie’ pour la mino- 
rité, suivant l'expression de lé- 
piscopat canadien. Dans Onta- 
rio, nouvel auditoire, et, consé. 
quence logique pour tout bon 
libéral nouveau langage : “Hands 
‘off Manitoba:” ‘No Coercion;” 
“Provincial rights.” 

Voyons, peut-on nier la vérité 
de ces faits-là ? Et, par hazard 
ces variations de langage, suivant 
les lieux,sont-elles des “points de 
vue quepuissent partager tous 
les hommes qui aiment la justice, 
la liberté et la modération 2” 

M. Laurier arrive au pourvoir. 
Vous allez voir, chers électeurs, 
comme jil va les faire tressaiillir 
d’aise et de bonheur ces hômimes 
de justice, de lib rté et de modée 
ration ! 


. 


que le gouvernement libéral du 
Manitoba est depais plusieurs 
années en rupture de ban avec la 
constitution ; il sait que l'école 
telle que voulue par l'Eglise ca- 
tholique, sa Mère, n'existe plus 
pour plusieurs milliers de com- 
patriotes et de coreligionnaires . 
derrière lui se range une bonne 
majorité de députés; en face de 
lui se trouve un groupe d'adver- 
saires dont le chef Jui promet 
l'appui au cas où il légifèrera 
de manière à redresser les griefs 
de la minorité manitobaine. Par 
son action énergique et prompte, 
il peut délivrer le pays d’un ac- 
cablant conflit. Telle est la si- 
tuation. 

Le Grand Homme du “Soleil 
va-t-il saisir cette occasion d'en 
finir avec la question scolaire ? 
Non! Il profite de la faveur po- 
pulaire pour manigancer un 
pseudo-règlement qui appelle la 
condamnation de Rome et la ré- 
probation de tous les bons citoy- 
ens du Canada. Il aurait pu sa- 
tisfaire catholiques et protestants, 
et par sa conduite flasque, mol- 
late et vacillante, il a déçu et mé- 
contenté les uns et les autres. 
Tout cela au nom de la justice, de 
la liberté et de la modération : de 
la justice mal entendue vis-à-vis 
les oppresseurs de conscience, 
de la liberté vis-à-vis les trans- 
gresseurs des lois, de la modéra- 
tion vis-à-vis les perturbateurs de 
l'ordre. 

Voilà comment ce clair génie, 
cette étoile étincelante, cet aigle 
puissant s envisagé l’une des si- 
tuations les mieux faites pour 
donner la mesure d'un homme ! 

Non, sirWilfrid Laurier ne ga- 
gne rien à être examiné : sa vie 
politique a été jusqu'ici trop rem- 
plie de va-et-vient capricieux et 
surtout de trop d'irrésolutions 
coupables pour prêter au pané- 
gyrique. Et nous est avis que 
le “Soleil” aurait tout profit à faire 
converger vers. d'autres points 
ses rayons brumeux. 

Bonrrace. 
———2 


Les “Pilules Cardinales” 
Du Dr 84 MORIN 


{nt été exprimentées par le peuple qu 
maintenant, ne veut que ces Piluies et au 
cune autre” + 

Prenrz les pour, jéieur, faiblesse fi mini. 
n°, Maigreur, ele ,etc. Se vendent per- 
tout. s 


CIE DE LA BAIE D'HUDSON 


ineorperee en 1970, 
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Prelarts 


C'est pour nous uv gros 
commerce. Les quantités 
que nous manions sont con- 
sidérables; notre assortiment 
est très grand. Nous avons 
reçu dernièremant trois 

chars de beaux prélarts an- 
glais, de qualités valant de 
25c. la verge carrée, jusqu’au 
prix le plus haut du fameux 
prélart écossais. 
-_ Nous avons justement ce 
qu'il vous faut: beaux des- 
sins belles fleurs. Prélarts 
réellement artistiques et nous 
croyons qu'on ne peut mieux 
trouver ailleurs. Prix, 85c. 
et 40c. la verge carrée. 


Indiennes 


Trop tôt pour êtrs portées 
mais pas trop iôt pour être 
achetées. Les besux pa- 
trous que nous avons reçus 
tenteraient n'importe qui. 
Ils vous tenteront. Achetez 
maintenant, car il vous fant 
du temps pour confectionner 
les vêtements. Vonez main- 
tenant et choisissez les meil- 
leurs morceaux. 

Iudiennes, dessins nou- 
veaux, 20c, la verge. 

“Dimity”, 20c. la verge. 

“Dimity” rayé, toutes cou- 
leurs, 25c. la verge. 

Mousselines, 80c. la verge 

Mousselines blanches et 
noires, 30c. la verge. 
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MAGASINS 


De la Cie de la Baie d'Hudson, 


180-184, RUE MAIN. 


Nous avons décidé «le do mer 20 pour cent d'escomt: sur loutes 
en feutre tant qu'il en restera. Il faut 
vont arriver le mois prochain. 


10 P. G. D'ESCOMPTE 


Dans l'épieerie, ve 
du Lac des Bois, ainsi qu'un assortiment choisi d'épiceriss, ete, 


La 


TELBPHONE 987. 


Ferronneries, Ferblanteries, 
Papier à Bâtisse, Broche Barbelée, ke 


Le tont à des Prix défiant toute Compétition. 
2e mn nr 


28-65-09 
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les 
faire place aux marchandises 


NOUS DONNONS AUSSI 


Sur toutes les autres 
D'ioi au 15 Fevrier 18 
nee ne mens nn ne | a 


nous avons toujours en main les farines, son ei gru du 


JEAN & FRERE. 


in Nouv 
Messieurs ALLATRE & BLEAU,. si bien connus des “2 
Canadiens-français de Saint-Boniface et des reines 28 

vi tes, invitent leurs amis c en "190 
sérel. à fol visiter leur nouvel ph re de 1 


Poeles, Granit, Peintures, Huïi e 


Outillage de Ferme, Etc., Ete., Ete. 


Avenue Tache, St-Bonifuce. 
Porte voisine de M. T, 
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A la demande reitereë 
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; FE 


d’un grand nombre dé 
nos abonnes, nous con! 
tinuerons pendant deu 
semaines encore a don. 
ner des primes. C’est. 
un avantage pour tous, 
et nous esperons que” 
ceux dont l'abonnement” 
n’est pas paye se hate- ! 
ront de nous envoyer É 
leur argent; en retour, ! 
ils recevront leur prime. * 
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Notes Politiques 


—On est à faire à dé réparations 
Les Hans du “omté de M. au pout de Saint-Boniface. 

Greenway parlent d'offrir un | 

banquet à l'ex-premier. | 
Bon appétit! Mazgez et bu-|E. U 

vez,messieurs, à faire sauter tous| Madame S. A. D. Bertrand 

les boutons de vos habits, si vous |est revenue samedi de la proviu- 

le vonlez. Ce ne sera plus, grâ-|ce de Québec 

ce À Dieu, avec les deniers du | —Réunion . Forestiers Ca- 


peuple. |tholiques de la hier soir, à la 
*.* [lle du “Bazar” 


M. Bertrand, le propriét aire de| 
l“Echo,” a bien peur, tout d'un 
coup, de l'orangiste McFadden. 

Il n'était pas si farouche aux 
dernières élections quand il ap- 
puyait dans sa gazette, Ia candi- 
dature à Morris, de M. Mulvey, 
l'homme qui nous hait par ins- 
time et par conviction et qui nous 
a menacés de son fusil. 


aujourd’hui pour Los Angeles, 


—Nous apprenons avec regret 
que M. Fidèle Mondor est assez 
gravement malade. 


—Le corps de feu le major Ar- 
nold, tué récemment en Afrique 
sera dit-on, ramené à Winpipeg. 


— Plusieurs (Canadiens-fran- 
çais de Chicoutimi, sont passés 
ici la semaine dernière en route 
pour Dawson City. 


CHEZ NOUS ET AUTOUR DE NOUS tion et do garantie; le haies à 


Ja compagnie sera à Edmonton. 


—M. Sarrasin ci-devant insti- 
teur à St-Boniface, vient d'être 


—M. Chs.F. Burke ext parti |"ommé instituteur à l'école in- 


 dustrielle du Portage du Rat. 
Nos félicitations à notre ami. 


— La salle publique du Bazar” 
3 très appréciée du public. Vas- 
, bien chauflée, bien éclairée 
rs d'estrade et de piano, c'est 
un local qui se prète admirable- 
ment à toutes nos réunions de 
sociétés, de clubs, etc. 


LA SAINT PATRICE 


La Saint Patrice sera céi.-brée 
samedi à l’église Ste. Marie, de 
Winnipeg. (Grand’messe à 10 
heures. 


ee GDS — nn 


ON NE PEUT LE NIER 


Le BAUME RHUMAL guérit infailli. 
blement Ja toux, le rhume, la coquetuche. 


LE MANITOBA. 


“BROMA” 
84 rithe et savante 
su PREMIKA RANG, ss 


tivn 


Es-ayez-le. 


S: vend ÉES 


TRS om — 


JOSEPH  LECOMTE 


: Notaires Public. 
TERRES A VENDRE. 
Dans Toutes les Parvoisses 
Françaises du Manitoba. 
Argent à Préter. 


366 Rue Main - Winnipeg 


ERDUE-—Une chienne ‘setter” an- 
Récompense 
hhérale à celui qui la retcursera et eom- 
de 


giais, noir et blane 


moniquera avec W. C LERB, hoite 


poste 1274, Winniprg. 


Comment on peut passer 
de bonnes veillées 


ALLEZ <= 


le mat 
lentes vertus 
curatives le tunt um Tonique incompars 


Ouverture 
« NOUVEAU MAGASIN 


CUILBAULT & COTE 


M 


Poeles et Fournaises 


A Vendre aux Conditions 
Les plus Avantaseuses, 


Vous aurez peut-être besoin d’un Poële durant l'hiver. 


CO H ETE un de nos Puêles “AIR TIGHT®” Vous économiserez 60 par cent 


de combustible en vous servant de ces nouveaux 


ee —— + + D 


LA SAINT-JEAN-BAPTISTE 


Dimanche prochain, à 1h. p. 
m. il y aura à l’Hôtel de Ville 
une assemblée générale de la Soci- 
été St-Jean-Baptiste. 

Le comité spécial chargé d’é- 
laborer :e programme pour la 
célébration du 24 juin prochain 
fera son rapport. 

Nous invitons nos compatrio- 


—M. Pierre Lévêque, malade 
des fièvres, à l'Hôpital, à eu une 
rechute; on le considère mainte- 
nant hors de danger. 


—11 y a enevre de la fausse 
monnaie sur le marché à Winni- 
peg: les pièces falsifiées sont sur- 
tout des cinq et des vingt-cinq 
centins. 


—M. le docteur Lambert na été 
l'autre jour précipité en dehors de 
sa voiture, en se rendant à l’Hi- 
pital de Saint Boniface. Il a du 


LA RAQUETTE 

Jeudi soir, il y avait réunion 
à la salle du “Bazar” des clubs 
de ragettes le“ Voyageur”de cette 
ville, et le St-George, de Winni- 
peg. Après un succulant diner 
servi par le personnel du “Bazar” 
M. Henderson, président du St. 
George, présenta en termes heu- 
reux, une médaille d'or à M 
O. Manseau, vainqueur du 
‘“’steeple chase.” Puis M. J. A F. 


Nous avons aussi en mains un vaste assortiment de Quinvaillerie; marchandises de 1ère classe. 


ŒGUILBAULT & COT'E,, 


__ AVENUE PROVENCHER, SAINT-BONIFACE 
Sruls ag-uts autorisés à $t-Beniface de MERRICK, ANDERSUN & Co., de Winnipeg. 


LIBRAIRIES KERDAGK 


B, Kereeck. | M. B. Koreaek. 


M. P. SALE 


Vous acheter un Grapho- 
pnone qui vous sera vendu 
au plus bas prix, et vous 
pourrez entendre chez vous 
les meilleurs opéras, les 
bandes les plus en renom 
et les artistes les plus renom- 
més, 

PROË. P. SALÉ, 197 rue Water 
Porte voisise de la Librairie Kérosck, 


Téléphone 604. 


Bleau présenta à son tour les 
prix que le club Le “Voyageur” 
offre aux vainqueurs de ses 
courses. Premier prix, décerné a 
M. Chabot, capitaine, une mé- 
daille; 2me prix, médaille décer- 
né à M. Brissette; 3me prix, pai- 
re de mocassins, décernée à M. 
H. Phaneuf. Il y 
musique et danse et l’on s’amu- 
sa ferme, tard dans la soirée. 


tes à se rendre en grand nombre à garder le lit pendant plusieurs 
cette réanion d'une grande im- |J°Urs- 


portance. —M. Louis Bourbonuière.char- 

me en vomi ne Le the, gr se 

le , xer à Saint-Boniface, où il exer- 

TÉMOIGNAGE D'ESTIME cera son métier. On dit que Mde 

Bourbonnière ouvrira une atelier 
de modiste. 


—M. J. H. Ashdown, le mar- 
chand de fer bien connu de Win- 
nipeg,a expédié l'autre jour 40 
chars de marchandises. C'est 
mel ge gs dit-on, dans les 
aunales de notre commerce. 

— C'est la dernière semaine, 
pour nos primes.  Häâtez-vous 
d'acquittes vos factures d'abon- 
nement et vous recevrez un ri- 
che crayon de très belie. appa- 
rence et d’un ingénieux mécanis- 
me. 


: —MM. J. E. Laurencelle, 
pe 00 Ross, Stanislas LaRue 

GARDEZ L'ENFANCE d'Edmonton, Bouvier, et Ma- 
L'enfant est snjnt à tant d'accidents de |thieu de Montréal, font applica- 


D UE RO A etes Pre tion à le Législature des Terri- 


» te chez Martin Bols à W toires pour incorporer une soci- 
do. l'frormesien en rt Mr à Tee l'été de prêt, dépots, administra- 


ANCIEN. 
| ASSORTIMENT 


Cloutier & Cie 
Valant $5.,280 


ET COMPRENANT 
Des Nouveautes, 
Magasins de Modes, 
Chaussures, etc..|: 
rs 


DOIT ET RE VENDU St-Bontface, 9 Mars 1908 


THEO, BERTRAND, 
po de 20 Jeurs. san 
NOUVELLE MAISON DE 
PENSION 

Les Sœurs de la Charité de l'Hôpital Gé- 
néral de Saint-Boniface, ayant été priées 
ms fois et en divers temps de pren- 
dre en pension de jeunes garçons pour les 
à à la première Communion, tout en 
réquentant soit les Classes du Collège, 
soit celles de l'Académie Provencher tout 
en restant sous les soins des Sœurs; la 
Communauté a ouvert à celle fin, des salles 


em gro i leur permettent de recevoir un 
nombre d'éléves admissibles depuis 
l'âge desix ans jusqu 


’à douze. 

Les conditions Lg 2) da pouront être 
modifiées’selon les besoins des lieux et des 
circonstances, 

Pension $6.00 mois. 

Blanchissage $! 00. 

Literie 80.50. 


Les membres de la commis- 
sion scolaire de Saint Boniface. 
ont présenté hier à M. Roger 
Goulet une jolie canne, en témoi- 
ges d'estime. M. Goulet vient 

e donner sa démission comms 
secrétaire de cette commission, 
poste qu'il occupait depuis plu- 
sieurs années. nombreuses 
occupations de sa nouvelle posi- 
tion ne Jai permettent plus de 
Vaquer à ce travail. Nous som- 
mes heureux d'apprendre que 
nôtre ami M. Joseph Desourdis 
a été nommé pour remplacer M. 
Goulet. Nous le félicitons bien 
sincèrement. 


Un  reconstituant puissant. 
L'Emuision d’huile de Foi de 
Morne D & L est un reconsti- 
tuant puissant. Il donne de la 
chair fait gagner en poids et 
combat avec succès la tendance 
à l'affaiblissement général Fa- 
briqué par Davis & Lawrence 
Co. Lim. 


M. Eug. Defoy, notre popu- 
laire pharmacien, vient de faire 
dans sa vitrine un cadran 
umineux ; grâce à cette idée lu- 
mineuse chacun pourra durant 
Ja nuit, voir quelle heure il est. 
sans être obligé de tirer sa mon- 
tre. 


Un frisson subit veut dire sou- 
vent maladie subite. Pain-Killer 
est toute ce qu'il faut dans ces 
cas. Il est incomparable pour 
_ ne et les diarrhées. _ 

refaçuns, il 6 
pe bn mp en. c'est “lui e Per- 
ry Davis. 25c et 50c. 


Fes 

Une correspondance de St- 

e Frs-Xavier remise à mercredi 
prochain. 


ET C'EST AINSI 
C'est si doux à prendre, k BAUME 
RHUMAL et cela fait tant de bien quand 
on est enrbumé 


SOUMISSIONS POUR ÉGOUTS 


ES SOUMISSIONS seront reçues jus- 

qu'à jeudi le 15 courant pour un 
égout sur la rue Dumoulin,en cette Ville. 

On pourra voir les plans et spécifications, 

et se rer des formules de soumissions, 

au bureau du soussigné. Hôtel de Ville 

de St-Boniface. 
La plus basse ni aucnne soumission ne 


Un autre assortiment 
de Marchandises sé 


DE LE $1,600 . . . 


TOUT SERA VENDU 
A BON 1! MARCHE 


VENEZ EN Von 
VENEZ EN FOULE !|Lgs PETITES ANNONCES 


Telles que 


$0.50 par mois. 


Escompte variant de 35 à 60 par cent. MAISON À LOUER, 
EMPLOI DEMANDÉ, 
4 4 SITUATION VACANTE, 
; É, 
T. Finkelstein, Tour 


349, RUE PRINCIPALE, WINNIPEG 


2 portes au sud de ls Banque de Montréal. 


A VENDRE, 


Seront insérées dans La MaxiTross à raison 


de 25 cents pour 6 ligaes. 


Pour fréquanter l'Acalémie Proven che | - 


WINNIPEG. 


The D. & L. 
EMULSION 
The D. & L, EMULSION 


‘les Pis délf, 


&Gets 1 Ja boute’île, 
DA VS. & LAWRENE E 
CO., L'ruted, Mr:trcal. 


E RBAL PROPERTY ACT ANh 
THE ASSESSMENT ACT LA:D 
TITLBSS OFFICE, DISTRICT OF 
WINNIPEG—Willian Henry Cuiver of 
the City of Winnipeg in the Province of 
Manitoba, Barrister-at-Law, has applied 10 
be regi as owner under the above 
Act of the lands described at the foct here- 
of and the District Registrar has by an 
order bearing even date herewith directed 
notice of the application to be served on 
you substitutionally in the manner by said 
order directsd. The applicant claims title 
to sait lands by virtue of a sale of the land 
for taxes by the Rral Municipality of 
Ritchot and you are hereb; required to 
take notice that unless vou releem said 
land under the provisions af the Assess- 
ment Act or file a caveat within six months 
Sen de verve à 5 Miss yes you « 
certificate of title will issue to the applicant 
oe to whom he may appoint and you will 
D ape be forever estosped and debarres 
from + up any claims to or in respect 
of said la 
DATED at the Land Titles Office at 
Winvoipeg this 24h day of Februàry A. D. 


LAND REFERRED TO BEING in the 
Provinee of Manitoba and being composed 
of lot two huvdred and Gf:y-six according 


to the Dominion Government Survey of |! : 


the Parisb of St. Norbert in ps — 
‘TO James Graham of the City of Winni- 
.Veterinary Surgeon:Neil - Lies 
ity of Detroit, Michigan, Physician; Roger 
White of the Parish of Ste. Agathe, Mani- 


toba. 
Official seal J. H. BROWN, 
Depaty District Kegistrar. 


Painiler 


ILN'Y APAS DESOUFFRANCE 


Ki DE DOULLUR, INTERNE OU 
EXFERNE, QUI ME SOIT SOU- 
LAGÉE PAR LE PAIN-KILLER, 


anx enntrefagons et aux imita- 
. = Duuseille verhteble perte ls 


PERRY DAVIS & SON. 


ÿ1 


Agents Demandes 


POUR VENDRE 


9() REMEDES GARANTIS 


POUR HOMMES ET POUR ANIMAUX 
Ecrivez pour voire distriel à 


E. J. RYAN, 
Portage la Prairie, Mar. 


Agent Générai pour le Waikias Medieal Co 


3339299992325%22335.1.: 


PyRy Pectoral! 


GUERISON FRAPTDE LE LA 


Téux et des Rnumes ; 


Un Remèle inesiima ble ‘108 toutes 
les affections de la 


GORGE OU DESPOUMONS. 
25 cts la grande bouteille. 


DAVIS & LAWRENCE CO. Ltd. 
Prop.du Perry Davis Pain Killer. 


Si vous avez perdu 


quelque chose, annon- 
cez dans Le Manrroga [noncez dans LE Maxr- 


PROPRIÉTÉ À VENDRE 
et vous la trouverez de 


| suite. 


00 pe. 


_un bon vendeur bon vendeur 


RUE DUMOULIN, COIN DES RUES MAIN ET WATER. 


Saint - Boniface. Winnipeg. 


s, Ces deux établissements comprennent un grand assortiment de livres 
, ne lu de page ge litérature mn à et anglaise, papeterie, fournitures de bu- 
reaux, carires, à erticies de piété et de T0 ie, tapisseries, encres, 
Ss si fi-urs artilivielles à De d'eglises, ele., ete., ès bas prix, à cause de 
amis, envoyez l'ar- l'unportation directe, 
ae de, 9 es Nous vendrons en gros au clergé et aux marehands  ebapelets, livres 
es de Æ et scapulaires. 


L 
+ 


Remise spéciale aux commissaires et instituteurs, 
Les ordres par la malle seront promptement execntés. 


k F 
Li 


| 


The NATIONAL WATCE & JEWELRY C0 
TORONTO. 


la Mère et l'Enfant 


LE 
VIN ST-MICHEL 


rm on dm mt 


MONTRES 
DE PRIX | 


MONTRES pour hommes, 


indispensable À 
Cadran gr pt anis Des qui veut avoir È g 
garavties de Bonne ité; sourrir son enfant. 
prix : Huit Piastres. Pas Eater mngrmencte he 
d'inconvénient à les mon- T2 aire, reprends - 


trer car nous connaissons 
parfaitement le mécanisme 
de ces montres. 

On parle Francais 


THOS. J. PORTE, 


404, rue Main, Winnip-g. Dr 
Enseigne du petit Aigle Rouge | 
| 
| 


Pince a ont road appli sors ho LÉ 


t, il sera plein de vie, souriant, turbulent, son esprit se réveillera 
ct 1 reprendra son embonpoint et ses vives couleurs sous les 


Baisers heureux de sa Mère attendrie. 


CS 


Nouvelle 
Installation. 


Nous sommes maintenant dans notre 
nouveau local. Nous avons transpor- 
té notre magasin de Winnipeg ici, de 
sorte que, avec l'immense stock nou- 
veau que nous AvOuS aussi pu nous 
procurer, notre clientèle est sûre d’être 
servie avec des épiceries, provisions, 
etc., de premier choix et à des prix qui 
surprendront ceux qui voudront bien 
nous accorder leur patronage, 
Ne pas oublier que n ous 
vuons notre commérce de grains. 
Nous échangeons le blé pour de la 
farine. 
COLLIN & FILS, 


AVENUE PROVENCHER, 
Téléphone 604. ST-BONIFACE 


GRATUIT POUR HOMMES 


Tout hommes quien f-ra la demande au L. A. 
“State Medical fnstitate,” 720, Elektron La Comtesse 1 Aberdsen Le ses compliments aix manufactur erstet se plait 
Building, Fort Wayne, Ind, recevra Fe à leur assurer que le Piano Morris lui a donn* entière sat’ sfaciion. 


paquet d'un mt er ge ne Rembde de VENDU PAR (RE STYLE 4) 


marre TURNER & CIE, "=" 
LES COPY 


fl 
w 
HAE 
|F4 
Eu 


En vente chez RICHARD & CIE, 365, rue Main, Winnip.g 


a 


Le Piano Morris. 


coati- 


Hôrez ou GouvennemexT, Qrrawas, 27 Jenuxr 1806. 


perte 
et de memoire, de faiblesse des reins, de le 
varicocèle et de l'émaciation.” ee 
enveloppe blanche; éervvez aujourd" 


Notre corbilard est le M beau 


= FABBIQUE 
PA 


JOHN HUGHES, 


Autrefois de la psg 


| Hughes & Fils, 


+. _ 
5:9 + 
gi ë 


o e 
Ë à 
- Ro More? +, 3 
= CU °J0EN THOMSON à w° CA E neue — + Pompes 
B CE TEL, 381. re. £ EST DR 7 CAUZ 
D: smpes vs je Clark Bros & Hughes, 
Se. Omgreme © 607, RME MAI, 
À * Rue Principale. © e de Tel. 1228. 
x € unéraire. 
S et :l PHARMACIE DEFOY, 
3 ve 5 SAINT-BONIFACE. 
CHAR ed FUNÈBRE M. Doro désire informer le ee de EPICERIES ——___— 
LA uvrir une 
Si vous avez unel* premièm classe “a y trouver le k| CHAUSSURES  soxx 


remèdes les plus nouveanx Se # pr : 
importati concernant 
toilette. "20 bles pcs os ee Hunt 
aux prescriptions. 

t t er + DE 8 0 E PM M. 
TOBA, et vous rouve-| sQu'A 

| HEURES DU DIMANCHE— 

rez de suite un ache- | 9 à 10 A. M. . après le Moise. 


5à6P.M,: 7848 P. M. 
teur. Telephone 


maintenant les deux principales lignes 
de mon commerce, mais j'ai toujours 
en magasin un assortiment très varié de 


Fruits, Tabac, Pipes, Cigaros, ete. 
Quant aux prix, je puis assurer que 


ne crains pis la comparaison avec 
de autres Sisuine du même serce 


7, PELLETIER, “éme 
tas|s, p StBonifscs. 


propriété à vendre, an- 


+ pi 


LE MANITOBA 


RE 


Sommes | . Modomes! 7 CR | Ho 7 as | Sans ... 
SAUVERENT LEUR ENFANT. CONDOLÉANORS épi me, Madame) COMMERCE VENDRE ; 
| À nne assemblée tenue Jundi!Jannisson ; Melles Gralarneau, Marchés pe mr gt “doc RESER 
d M T.W. DOXTATER EXPRI- soir le 5 mars 1900, par la So-|Laporte, Courchène ; L'Erêque! Le | = =—— 


eme 
me comes 08 ee ee te 


4 


té in- E. Coupez Sets. $ cts. slnsininnsi 
SAN- |ciété de St-Jean-Baptiste de Win-| McDougall, B. Jean, s | 
ME LA RE frrionk sous la Présidence de J. E.|V. Coupez, Lacombe et Chamber ride de Qt  patnatr : 2 de 1 | | 
CB D'UN  Béliveau il a été proposé par M.|land. . Fromrge.….......… © 10)à 114 I > PI Gra nd Stock 
SA PETITE FILLE FUT ATTEUNTE | L. ô. Grenest secondé par M. Geo. | - URD TE cp £ Œuts es. ds dos. À ù, Ë us 
ù DI Germain. Patates, le minot….…... 0 25 à 0 25 
DE MALADIE DE CORUR ET LES ‘* Que les membres de la soci- S Peu de Frais. : 0 20 à 0 3% : s 
x | , | la € h . BEZOS, médecin à Luxey‘| Navets, le minct….…. ourrures 
MÉDECINS DINAIENT Ss pen été St Jean-Baptiste de Winnipeg ri By Lg xd Curraés, mme : e te: 2 De F | qui s’est jamais vu 
. Pipe et wizLiams [ont appris avec un sentiment | Betterave, le minot……....... 0 80 à 0 40 anitobn--—— dis ten : 
a ré.  |de profonde douleur la mort .de sg À |Oignons, le minot.….""""" : 0 90 à 1 00 Dans ME 
ï DORE NRA AIRE | leur digne et respecté 2em vice D 95 7 ue pt vie el par douzaine ……… . = à ° ® 
i | toi Lucier, k da LS on * ce es 2 + ? 
ACT Déniter est en oul- [décédé le à du courant à l'es | | 26tS ft se | 9 0 0 TE] Voyez notre Marchandise et ses Bas Prix vous surprendront…. 
RS mŸ Mis en = =. 0 08 à 0 10 
‘ ‘ai : à 71 ans , ; "A d’enc Poulets, par lb... à 
Sydney, près de Baril M. | Homme de cor et doit. | IHENTHOLIE Fe HE iii 10 1e CAPOTS D'HOMMES 
] He épouse font les) ve il avait successivement prési- CA me] |Moutes. per1b.….. 1" 6 07 20 0 
eee Pa. des Pilules dé à la fondation de la St-Vincent 45 DXL De Le corse —. qe. par nos : _ 4 e Capots en Chien de Russie... 00 0 DORE nn ne On nn nn nn comme | | pr 
Fo du Dr Williams, parce de Paul et de l'association de St- Pie) [nef re D." CU 100 Capots en Ours d'Australie... TL UE s.. 11.00, 818, 815, 
'elles ont sauvé la vie de leur | Joseph, de Winnipeg: toujours et PLASTER = ner ce Capots en Chat Sauvage … 1200, #15. , #25, #30, 835, #10, #45, 850, 855, #60 
Datile fille. Un reporter du partout on le trouvait à la tète ” AUS & LIWRENCE [Hs] Bié dur, par minot cooceoesessces 0 58 à 60 Capots Wallaby nn nn nn nn some © LLIELET LT) LELELLEZ] LELEL LLLE LLL7] #12 en montant 
lgun” est allé voir M. Doxtater|de tout mouvement aant pour| | 7 —. Monrrean À |Avoine, par minot…... 0 28 à0 3% }Capots en Chien... sennenenne annees enesceessssnes miens cenree  @18 à 920.00 
Jour obtenir des faits au sujet {but la diffusion de la charité chré- à Te pm roll Orge Ÿ mmmm 9 23 &0 2 Capots en Chèvre.… emnennens aupessnee as aénsnem ane men mermmeene ses IS à G18.00 
la meladie et de la guérison |tienne: Epoux chrétien et exem- FARINE. Capots en drap doublés en fourrure, de différents 
de sa petite fille, et voici ce que | plaire, il avait eu le rare bon- Ts D CC SET 2 | Pestes per Deser "5< r0 : : Mitaines en fourrure de toutes espèces et de tout prix 
ce père reconnaissant dit: ‘Oui | heur de célébrer ses noces d'or. B AN UE IMPERIALE À ne A ms + S | | 
nous avons grandement raison | Il s'est endormi dans la paix du 2 Imperiol Baker 1 30 
de faire des éloges des Pilules | Seigneur, muni de tous les se- DU CANADA. | è Supérieure XXXX 10 CAPOTS DE DAMES 
msggsa do Rae fee pm co en og deuil et aux] BUREAU PRINCIPAL, TORONTO. |Gru, la tonne. mu 12 80 à d | ° à 
se qu'elles valent dix fois leur! Àson épous en part 8 SÉ + -$2,500,000,00 |‘... © 60! en Electric Seal... /@45.00 Un mille ‘én fourrure à 
pont due. à l'age de ans bne Ponetnte qui ss ts RE ARS BOIS ET CHARBUN. Corel tn Grosluel BUS: GER 500., 750..61.00, 8125, #1.50, $2.00, v 
notre petite Clara fut atteinte|pour pleurer son absence, les sa DE RESERVE +- $1,554,710.00 | Tremble….… .. 3 60 à -3 50 Ca. en‘Uhat Sauvage d'Ags: #2 50, $3.00 en montant. Hi 
d'une maladie que les médecins|membres de notre société dési- Are mo 06 Lie a grmË mars es à 45.00 . Le plte grandes Pal de -tulues 
désignèrent sous le nom de ma- sq eg À vives gave à à RS ver |C dt ce. CT CE puy «a FE ob "#40 à 55 00 en Chèvre G do le melti qua- ( 
pans ect} 0 rhe-ÿ vos be la minis. de M. pr William Ramsay, Robert Jaffray, (Ste. ; FOIN. Capots en/Wallaby.…. 12 en montant lité, que nous vendrons à très bas prix. À 
avait toujours été forte et en san- | co! 4 | Catherines, Wm. Hendrie. Foix de prétilé. Tire quel. 4 à 5.0 
té. Elle commença d'abord par |toine Lucier leur restera toujours T. Sutherland Siayner, Elias Rogers, D. | koin pressé, par tonne. 5 508 6 50 : 


douce et précieuse par les souve- 

nirs des vertues chrétiennes et 

civiques dont sa vie # été ornée. | Succunsaes mans :s Dees-Quur ET La 
Qu'une copie de cette résolu- 


avoir des affaissements qui arri- 
vsient soudainement. Nous 
consultâmes un médecin, sous 
les soins duquel elle fut pendant 
quelque temps, mais elle n'en 
reçut aucun bien. Son état mé- 


R.«Wilkie gérant général. 
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Saint-Norbert et d'autres pa- (ou une marge de 30 p. c. et plus) sur le Denis Daoust. 


. , : Stock Exchang32. 
roisses environnantes. Parmi les 


Las plus grandes fortunes ont été faites | M. DENIS DAQUST « récemment | 
morceaux du programme, notons | par les spéculations sur les valeurs, blé . _. nur OT rer Y | é 
cat mn à (Qui ton. 2, rue | . . 
Der 1 Ce “ain de de spé! ERJOURET NUIT. Téléphone H4i - e . 
vier” chanté par M. et Mme J. culations sont conduites, donnez-nous avis 


McDougall et le duettino ‘ Blanc | «1 nous vous enverrons l'information et la 
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porte et M. G. L'Evêque, qui ont | l'exécution des ordres, 


“tout aussi bon. ” 


Le D & L Menthol Plaster est 
le plaster qui se vend le plus 
dans le Canada. 11 n'a pas son 
égal pourle mal de dos et les 
douleurs daws les muscles. Cha- 
; Les plaster est mis dans un étui 
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paf FEUILLETON DU MANITOBA. Dès que la comtesse eut reçu la lettre de | des années, j'ai eues pour Germaia, 'étai i [ | maltresse le | jeune homme que des défauts me 
mers qe son amic, elie s'empressa de la communi. | de me quitter. i i i ‘pendant ls mit} juger un peu trop sévèrem-nt, sait 
quer à Henri. Celui-ci ne pouvait faire au- —Et pourquoi cette idèe extr:ordiuaire, i i i it jeter " | son coeur, pour sa nièce, un dévou- 
POUR UN HERIT AGE tremeat que de témoigner sa satisfaction Présents |ment plein de tendresse, 11 tient à la let. 
RENTE position de sa belle-soeur pour faire visi- vous fait une vre frère. 
No. 11 ter, à M. de Moriarambert, jes sites qu'il | dur? | xt Thérèse sentit un sourire eflleurer ee8 
lui serment, à elle, péuible de revoir, n'y! —Non, rien dece que vous supposez n'est| Prenez un des braves bretons qui nous La petite file fétæ par milte caresses le lèvres, elle regarda Mathilde pour voir 26 
PREMIÈRE PARTIE étant plus ret>urnée depuis la mort de |le vrai motif: ce petit drôle de coilégien: eniourent, et si vous perdez sur Ja perfec. re 
: V Raoul. 


retour de son oncle qui lui avait rapporté | que cells ci répondrait. 
plusieurs jouets Louveaux, —Je m'avous vaincue, dit la baronne, et 

Ce fut pour la veuve un vif Louheer, c'est avec joie que je fais amende honors- 
lorsqu'on lui anuopçs son amie la baronne | ble. Oui, Monsieur le curé, ma mauvai- 
de Mortarembert, L'affection de cette | se tête avait cru devoir découvrir mille dé. 
Jeune femme était vn baume pour son 


coeur brisé, Avec alle, clle pouvait parler | sprès qu'il eut sauvé Thérèse au péril de 
de ses jours de bonheur vite envolées, pen- | sa vie, j'hésitais à lui déverner uo brévet 


en rupture de ban, est la seute cause de la | tion du service, vous gagnerez largement | rivée de Mathilde. il allait faire une absen- 
décision de Germain. Vous savez que son ce, du reste, fort sourte, mais iudispense- 
père s'est mis en têts de lui faire donner La nouvelle se répandit, rapidement et | ble. 

te | ioute la maison commenta je départ du ser. | Thérèse sourit tristoement, elle savait 
de rentrer au collège de Saint-Brieuc, et | viteur: on trouvait étrange qu'il fût à 12 | Que généralement le jeune homme enseve. 
Germain se décide à aller vivre à Paris, | iête d'un capital aussi élevé, pour l'épo- | lissait ainsi dans le mystère. son indompta- 


afin d'abandonner une profession qui at. | que, chez nn homme de sa position. Mais, | ble passion de joueur. 
tire à son fils des aventures comme celle- au mili 


qu'il « subie en dernier Jieu. 

—Mais je ne comprends pas avec quoi !! 
poura réaliser son \oeu le. plus cher, s'il 
ne continue pas à servir. 

Henri sourit. 
—Abh ! chère soeur, ifparait que mon va- 


L'été était revenn, ramenant Je soleil 
le verdure et les leurs; et la jetite Angèle 
passait la plus grande partis de ses jour- 
nées au jardin, où elle jouait, sur la surveil 
‘ance de la jeune Yvonnette, soeur d'An. 
niek, quiavait remplacé la nourrice de 
l'enfant. 

Le jeune Ernest contiouait à lui servi. 
re de compagnon de jeu, et Germain ve- 
nait causer avec la jeune honne, profitant 
de toutes les occasions possibles pour se 
faire bien venir de le nièce du vicomte. 
Peu à peu. i] l'habituait à quitier sa gar- 
dienne pour venir, à sa Main, cueillir une 
Comiesse que Thérèse avalt un jugement | eur ou un fruit, et souvent il fallait plu- 
bien plus sûr que le sien; car eile ne s'etai | tieurs appels d'Yvonnette pour décider 
pas trompée la première f.is qu'elle avai | l'enfant à retourner auprès d'elle, 
vu le frère du cimte, Tout semblait devoir durer 


LA TENTATION 


Elle avait conservé une correspondanee 
régulière avec l'ami de son enfa:.ce, et elle 
attendait impatiemment le moment où elle 
Pourrait épancher de nouveau dans son 
coeur la tristesse qui l'opressait, 

Souvent dans ses lettres, elle lui parlait 
d'Henri, dont le dévouement, disait-eile, ne 
tarissail pas; et Mathilde, devant ces qua- 
tre années pendant lesquelles l'affection du 

jeune homme ne s'etait pas démentie, s'ac. 
eusait de l'avoir calomnié en pensée, et ef. 
firmait à son mari et aux Parents de Ja 


Elle conduisit Mathilde vers le tombe 
du défunt, et confondit ses larmes aux frère qu'il a donné à mon ami. 

Comme vous le voyez, mes chères flles, 
les précautions prises par Henri, pour ren- 
dro impossible tont soupçon sur lui, luf 
réussissaient admirablement. Mathilde, 
elle-même, se déclarait vaincus et le recon- 


soupÇçonna que ces 10,009 francs n'étaient 
qu'un à compte versé par Heori sur les ar. 
rhes d’un marché Jont le départ du domes. 


tique était un commencement d'exécution. 
let de chambre a su se faire quelques éeo- | Afin de Pouvoir suivre à Ja lettre le plan 


comies dupuis qu'il esi à mon service, en- | qui avait germé dans le cerveau du valet 
tre aous, je le crois fort capabie d’avoir u2 | de chambre, il fallait, non seuleuent son 
peu profité de mon manque d'ordre, et il va, éloignement, mais encore que la sépara- 


Pauvre femme, eombien se terreur eût 


été grande, si elle avait su que ce ège, Suivre. 
| EL : | longiemps | avec les quelques mille francs qu'il avoue tion ft assez antérieure aux évêne- auquel elle donnait la distraction Ps a POUR 
Bien qu'elle ne dût pas retrouver à Ker. | ainsi, lorsqu une nouvelle, qui étonna mal- posséder, tester de fonder un petit commer- | ments qui devaient suivre plus tarl 11! n'avait d'autre objet que de tout préparer 
nae les plaisirs qui avaient accompagné son | tres et serviteurs, cireula dans ls château | ee productif. Il veut, dit-il, s'établir aux était, en outre urgent que G:rmain partit |! pour lui arracher sa fille. VN BOUCLIER INVINCIBLE 
premier séjour au château, il Jui tardait | et devint peu de jour après une certitude environs des marchands fripiers, et prêter | avant l'errivée du baron et de la baronne gr soufre 
de sa son amie, et case vieille ou. | VI sou argent, sans grands risques, mais à j Po vous ee og 1-vous 
j gne dont le souvenir peuplait s00 imagina. gros intérêts. Ce matin, il m'a prévenu de! (Ce misérable feignit une violente émo- vr ue 7 Dons tous Le 
k des COMMENCEMENT  D'EXÉCUTION de lui chercher un successeur, ne pouvant | tion lorsqu'il prit congé de son lire, de- Oe ; ru Je pas à tr eg md ge, les 2 
Elle écrivit donc à Thérèse pour lui an-| Ua matin, Henri pénétra de bonne heu- pas rester ici plus de quinze jours. vant la comtesse et surtout de la petite “à parie A me présente po ep 3 >, à. _ = L. 
En noûcer qu'avant dons mois eile pourrait | re dans les ePpartomen:s de la comtesse. | ._Yjon cher Henri, répondit la comtesse | Angèle. le voir quatre jours après, surun des na- | avaient précédé. Grippe, ce terrible ennemi, vient briser ses 
se retrouver auprès d'elle et revoir la peti- — Vous voyez, lui dit-il, un homme bien | après ua instant de réflexion, je suis con-! Celle-ci ne comprenait pas pourquoi on | rires qui font la traversée hebJoredaire —Dans son malbeur, Madame !« certes forces | 
ss te Angèle dont elle avait été marraine avec | étonné e passa hiement mécontent, Croyez- vaincue que vous trouverez facilement un | lui disait alieu: mais elle donna au petit | de is Manch se a une consolation, di je vieux | rêtre n ns Lee 
Li. le vicomte de Cholier. Vous qu'après loutes les bontés que, depuis romplacaut à vole valet de chambre, et| garçon une bourse, que lui avait ren: , 


y attreseuront failli. SE - 
Clay ou six jcurs ayrès l'arrivée de Me | ces l'afectl.n ‘raternelle du vicomte. Ce VEND ABTOUT. si 
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